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confronter
 les 

injustices ensemble

En 2019, Inter Pares a poursuivi 

son travail dans un contexte 

profondément troublant sur le 

plan local, régional et mondial. 

Alors que le monde affrontait les 

incendies, la fonte des glaces et les 

inondations, que les sauterelles 

dévoraient les récoltes et que des 

millions de personnes fuyaient 

la violence et la pauvreté, des 

dirigeants politiques ont continué 

sans vergogne de consolider leur 

richesse et leur pouvoir, de saper 

les principes démocratiques 

et les droits de la personne, et 

de catalyser un fort courant de 

populisme. Leurs stratégies : 

dénigrer la science et promouvoir 

un discours public misogyne et 

haineux, avec les conséquences 

désastreuses qui en découlent.
Crédit : Susanne Ure



Mais 2019 a aussi été une année 
d’espoir. Des gens ont créé des espaces 
de mobilisation, souvent au prix 
de risques énormes, pour défendre 
la démocratie et les droits de la 
personne. Partout dans le monde, on 
a vu des manifestations contre les 
gouvernements. En avril, le président 
Omar Hassan al-Bashir a été renversé 
au Soudan et des organisations de la 
société civile, dont des homologues 
d’Inter Pares, travaillent maintenant 
à bâtir la démocratie et à refaçonner 
le pays. Autour du globe, la voix 
des femmes a pris son envol avec le 
mouvement #MoiAussi. Et nous avons 
été nombreux à marcher avec les 
jeunes activistes de l’environnement 
pour réclamer de toute urgence une 
action politique en vue de guérir 
la planète. 

Notre rapport annuel documente des 
réalisations tangibles et des approches 
durables forgées par nos homologues 
et nos alliés, au Canada et ailleurs, 
avec l’appui d’Inter Pares et de sa 
base partisane. Vous y lirez l’histoire 
de femmes autochtones qui réclament 
justice pour avoir été stérilisées 
contre leur gré; d’agricultrices qui 
s’efforcent d’atténuer les changements 
climatiques; de filles et de garçons 
du Bangladesh qui luttent contre le 
mariage d’enfants et le harcèlement. 
On y célèbre aussi le militantisme au 
Canada en vue d’améliorer la santé et 
les droits sexuels et reproductifs. Et 
plus encore.

À titre de présidente et membre 
du conseil d’administration, j’ai eu 
la chance de rencontrer plusieurs 

homologues de longue date 
d’Inter Pares et de mieux saisir la 
complexité de leurs luttes contre les 
injustices. J’ai appris que les luttes 
n’avancent pas en ligne droite vers 
l’égalité et la démocratie. Les gains 
sont fragiles et il faut les renouveler 
pour réagir au contexte historique 
actuel. Quand je vois combien les 
collectivités se sont mobilisées pour 
le changement en 2019, je reste 
profondément convaincue qu’Inter 
Pares et ses homologues ont la force et 
la ténacité requises pour continuer à 
mondialiser l’égalité.

Sari Tudiver 
Présidente, conseil d’administration  
d’Inter Pares



ZOOM SUR

Un monde les séparait : une 

agricultrice autochtone qui 

parle quechua dans les Andes 

péruviennes et une actrice et 

auteure dénée du nord de la 

Saskatchewan. Mais quand 

Victoria Saccsara a entendu 

l’histoire de Morningstar 

Mercredi à un forum sur les 

droits de la personne en 

novembre 2019, elle a aussitôt 

senti une connexion viscérale. Crédit : Edmonton Journal / Larry Wong Crédit : Bill Fairbairn

raconter  
sa  vérité

le courage de



Victoria Saccsara est survivante de 
la stérilisation forcée, une pratique 
issue d’une politique délibérée du 
gouvernement Fujimori au Pérou 
dans les années 1990. Sous prétexte 
d’éradiquer la pauvreté, jusqu’à 
300 000 femmes – en majorité 
autochtones de milieu rural – ont 
été forcées de subir une ligature 
des trompes.

Survivante d’agression sexuelle, 
Morningstar Mercredi est tombée 
enceinte à 13 ans. Elle a demandé de 
l’aide dans un hôpital de Saskatoon. 
Sans son consentement et à son insu, 
les médecins ont plutôt décidé de 
lui enlever un ovaire et une trompe 
de Fallope. On documente des cas 
de stérilisation forcée de femmes 

autochtones au Canada depuis les 
années 1880 jusqu’à aujourd’hui, et 
cela fait présentement l’objet d’un 
recours collectif. 

L’expérience de Victoria et de 
Morningstar était au cœur du forum 
tenu à Quito, en Équateur, en marge 
des rencontres de la Commission 
interaméricaine des droits de la 
personne et de la Cour du même nom. 
Pour Inter Pares et ses homologues 
péruviens, SISAY et DEMUS, il était 
crucial que des survivantes se fassent 
entendre et soient reconnues. 

Pour cela, nous avons facilité la 
participation de Victoria Saccsara et 
deux autres survivantes péruviennes. 
Pour sa part, Semaganis Worme 
Lombard, la firme autochtone chargée 
de la poursuite au Canada, a raconté 
l’histoire de Morningstar Mercredi et 
d’autres femmes autochtones, révélant 
l’ampleur du phénomène au pays.

Au fur et à mesure qu’émergent ces 
récits, non seulement au Pérou et au 
Canada, mais partout dans le monde, 
Inter Pares continue de forger des 
liens, de conscientiser et d’exiger une 
action concertée au sujet de ce crime 
contre l’humanité.

« Ça me donne des forces de voir que nous 

ne sommes pas seules. Il faut s’unir pour 

dénoncer ce qui est arrivé et réclamer 

justice afin que ça n’arrive plus jamais! » 

Victoria Saccsara, Présidente,  

Association Sumaq Huayta des femmes 

touchées par les stérilisations forcées



Descendre dans la rue
En 2019, des gens partout au monde sont descendus dans la rue en masse pour exiger le changement. 

Inspirés par le leadership des femmes 
du Chili, plusieurs de nos homologues 
d’Amérique latine se sont unis dans un 
nouvel hymne puissant pour dénoncer 
la violence sexiste.

La Colombie a vécu sa plus grosse 
manifestation depuis des décennies 
quand partout au pays, les gens sont 
descendus dans la rue pour dénoncer 
les politiques économiques du 
gouvernement, sa tiédeur à appliquer 
l’accord de paix et son incurie 
devant la vague d’assassinats de 
leaders sociaux.

Dans plusieurs régions du monde, 
les homologues et le personnel 
d’Inter Pares ont marché, dansé et 
chanté pour commémorer la Fierté

6000 personnes et près de 
40 organisations de la société civile 
au Canada ont signé une pétition du Réseau canadien sur 

la reddition de compte des entreprises dénonçant l’échec du gouvernement 
à créer un poste d’ombudspersonne indépendant doté du pouvoir 
d’enquêter sur les méfaits des entreprises à l’étranger. 

Crédit : Colombia Diversa Crédit : Cristian Medina Arteaga

Crédit : Bill Fairbairn



et le 50e anniversaire de Stonewall, et 
pour célébrer la diversité dans toute 
sa beauté.

Plus de 7 millions de personnes dans 
le monde ont marché lors de la grève 
pour le climat de septembre 2019. 
Le personnel d’Inter Pares s’est 
joint à des centaines de milliers de 
personnes au Canada pour réclamer 
une action immédiate sur les 
changements climatiques. 

Notre homologue l’Organisation 
soudanaise pour la recherche 
et le développement a participé 
à la révolution au Soudan – de 
l’organisation de la base au plaidoyer 
auprès des grands décideurs politiques. 
Les femmes du Soudan continuent 
de lutter pour plus que la simple 
démocratie : elles veulent l’égalité.

Crédit : Sari Omer



marquer
des jalons

40

La Coalition canadienne de la 
santé a célébré 40 ans de plaidoyer 
pour maintenir le caractère public et 
l’universalité de notre système de santé. 

La 20e édition du 
Festival mobile pour la 
biodiversité, coordonné par la 
Deccan Development Society, a 
mis en lumière l’agroécologie et le 
rôle vital des agricultrices en Inde.

30
La Clinique Mae Tao a célébré ses 
30 ans à offrir soins de santé, éducation, 
protection et plus encore aux personnes en 
provenance de la Birmanie. 

2020

La Back Pack Health Worker Team 
a marqué 20 ans de prestation de soins 
de base et de services d’éducation en 
santé auprès des collectivités touchées 
par le conflit en Birmanie. 

https://interpares.ca/news/mae-tao-clinic-thirty-years-building-healthy-communities
https://interpares.ca/news/mae-tao-clinic-thirty-years-building-healthy-communities


Le travail de 2 homologues d’Inter Pares, la Deccan 
Development Society en Inde et Tiniguena en Guinée-Bissau, a 
été reconnu par le prestigieux prix Équateur du Programme des 

Nations Unies pour le développement. Le prix souligne leur travail acharné 
contre la dégradation des terres, et pour la conservation de la biodiversité et 
l’amélioration des moyens de subsistance dans le respect de l’équité sociale.

15

Colombia Diversa a célébré 15 ans à 
promouvoir la pleine inclusion et le respect 
des droits des personnes LGBTI dans la 
société colombienne.

À partir d’une modeste rencontre il y a 
15 ans en Côte d’Ivoire, COPAGEN est 
devenue un acteur clé sur les risques du 
génie génétique et l’accaparement des 
terres en Afrique de l’Ouest.

Mines Alerte Canada a marqué 
20 ans de travail en solidarité avec des 
collectivités dont la vie et le territoire 
sont touchés par les activités minières.

20 15
1 poursuite 
a été lancée contre 

la Birmanie par la Gambie à la 
Cour internationale de justice 
– la première tentative de tenir 
l’État responsable du génocide 
des Rohingyas.



Au Bangladesh, la violence sexiste 

est partout, peu importe l’âge, 

la classe ou la religion. Selon 

les fondamentalistes religieux, 

les femmes doivent rester à la 

maison, les filles doivent se marier 

jeunes et la violence sexiste est 

acceptable. Fait alarmant, la 

violence débute très tôt dans la 

vie et les filles vivent souvent du 

harcèlement sexuel à l’école.

la mobilisation
de jeunes contre

la violence

Crédit : S M Mahfuzul Islam Rahat
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Il y a dix ans, après plusieurs incidents, 
la Cour suprême a ordonné à toutes 
les écoles de former des comités 
contre le harcèlement sexuel. Presque 
aucune école ne l’a fait. Nijera Kori, 
homologue de longue date d’Inter 
Pares, a alors décidé de mobiliser 
des membres du groupe de gens sans 
terre, jeunes et adultes, pour faire 
pression sur les écoles. Le résultat a 
été incroyable : en 2019, 324 écoles 
avaient mis sur pied des comités contre 
le harcèlement sexuel! 

Certains jeunes sont allés encore plus 
loin, dont Sanjida Akhter. Étudiante de 
10e année, Sanjida a formé un comité 
pour mettre un terme au mariage 
d’enfants, dénoncer le harcèlement 
des filles et éduquer les jeunes sur 
ces questions. Son comité a empêché 
le mariage d’une jeune de 15 ans et 
le journal local a rapporté l’histoire. 
Alors qu’elle travaillait à mettre 
fin au mariage d’enfants dans son 
village, Sanjida a elle-même refusé 
un mariage arrangé. 

Les jeunes de Nijera Kori sont 
déterminés à changer les choses et 
ils organisent des activités d’éducation 
sur la violence sexuelle. En 2019, 
plus de 200 filles et garçons ont 
organisé une course pour sensibiliser 
la population et dénoncer la violence 
sexuelle. Une randonnée à vélo a mis 
en lumière le harcèlement des filles et 
contesté le stéréotype selon lequel le 
vélo est réservé aux garçons. 

Ce n’est pas facile de remettre en 
question les normes de genre et les 
pratiques patriarcales, surtout pour 
les jeunes, un groupe souvent ignoré. 
Mais les jeunes de Nijera Kori luttent 
avec passion pour la justice de genre 
et Inter Pares est fière de les soutenir.« Je veux poursuivre mes études et devenir 

policière pour mettre fin au harcèlement 

et au mariage d’enfants. »

Sanjida Akhter



Inter Pares – qui signifie entre égaux – croit que la 

coopération internationale doit se fonder sur la solidarité 

plutôt que la charité. Nous travaillons étroitement avec 

des activistes courageux et des organisations inspirantes 

qui bâtissent la paix, font progresser la justice et 

mondialisent l’égalité partout dans le monde. En 2019, 

nous avons collaboré avec plus de 75 organisations 
pour la justice sociale réparties dans 22 pays.

AMÉRIQUES 
Canada 
Colombie 
Guatémala 
Mexique 
Pérou 
Salvador

AFRIQUE 
Bénin  
Burkina Faso  
Côte d’Ivoire 
Guinée  
Guinée-Bissau 
Mali 
Niger  
Sénégal 
Soudan 
Togo

ASIE 
Bangladesh  
Birmanie 
Inde 
Malaisie 
Philippines 
Thaïlande

Nous mettons  
le féminisme en action 
Les questions relatives à l’égalité sont des éléments 
importants de notre analyse politique. Nos méthodologies 
favorisent la collaboration, la qualité des processus et le 
pouvoir d’agir des groupes marginalisés.

Nous croyons en la force des femmes 
Nous travaillons avec des femmes et des hommes 
qui prônent le leadership des femmes, leur bien-être 
économique, leur santé et leur autonomie. 



Nous travaillons à l’édification  
de la paix et la réconciliation 
Nous contribuons à renforcer la participation de la 

base au travail d’édification de la paix et nous soutenons les 
personnes qui contestent les structures du pouvoir à l’origine 
de la violence, des déplacements, de la pauvreté  
et de la corruption. 

Nous soutenons les personnes 
réfugiées, migrantes 
et déplacées 
Nous prodiguons une aide politique, 

humanitaire et financière aux personnes réfugiées 
et déplacées ainsi qu’à leurs défenseur-e-s qui 
documentent les violations des droits, offrent des 
services de santé, créent des moyens de subsistance 
et prônent la paix et la démocratie.

Nous prônons la  
souveraineté alimentaire 
Avec les communautés agricoles nous travaillons 
à promouvoir des systèmes alimentaires qui 
soutiennent l’agriculture à petite échelle, nourrissent 
les collectivités et gardent la planète en santé.

Nous prônons les  
économies justes 
Nous collaborons avec des groupes 

qui prônent des ententes commerciales justes, 
soutiennent les collectivités touchées par l’industrie 
extractive et aident le monde rural à élaborer des 
plans de gestion pour protéger les ressources et les 
moyens de subsistance.



S’unir au-delà des frontières
Pour mondialiser l’égalité, l’apprentissage mutuel est incontournable.

En 2019, nous avons présenté des 
membres de l’équipe de Likhaan, 
notre homologue travaillant sur la 
santé reproductive aux Philippines, 
à des professionnelles canadiennes 
du même secteur d’activité. En plus 
de renforcer les capacités de Likhaan, 
ces échanges ont donné naissance à 
des liens de soutien mutuel. 

La professeure Joanna Erdman de 
l’Université Dalhousie a rendu visite 
à Likhaan pour discuter de stratégies 
sur le plan des lois et politiques 
afin de contrer les avortements non 
sécuritaires. Elle a conseillé Likhaan 
de s’appuyer sur la Loi sur la santé 
reproductive des Philippines puisque 
celle-ci a de solides garanties de 
soins après avortement. Selon la 

professeur Erdman, cette loi est 
ancrée dans la justice sociale et 
reconnaît le lien entre justice 
économique et justice reproductive. 

Jennifer Gibson d’Island Sexual 
Health à Victoria, en C.-B., a discuté 
de santé sexuelle avec Likhaan et 
ses partenaires, notamment des 
enseignantes, des animatrices 
en santé communautaire et des 
infirmières. En tant qu’animatrice, 
elle a partagé des conseils sur 
comment rendre l’éducation sexuelle 
accessible, pertinente et divertissante. 
Jennifer a aussi participé aux 
visites des mobilisatrices en santé 
communautaire de Likhaan dans 
le Grand Manille afin d’offrir ses 
impressions sur leurs interventions.  

Inter Pares reconnaît le soutien financier d’Affaires 
mondiales Canada pour ces échanges.

25 000 femmes du 
Grand Manille et du Samar 

oriental ont bénéficié de services en santé 
reproductive grâce au Centre Likhaan pour 
la santé des femmes aux Philippines. 

Crédit : Likhaan



Grâce au dynamisme d’ENDA 
Pronat, 1000 agricultrices, 

agriculteurs et leaders de la 
société civile ont contribué idées et 
recommandations en vue d’éclairer le travail 
du gouvernement du Sénégal pour une 
transition vers l’agroécologie. élections de 2019

souligner des enjeux
pour les

Canadiens pour une 
fiscalité équitable a présenté 
son Programme pour une 
fiscalité équitable où l’on 
propose notamment l’élimination 
des échappatoires fiscales, la 
lutte aux paradis fiscaux, le 
retour des taux d’imposition 
progressifs, la réduction des 
disparités dans le domaine 
numérique et la lutte contre les 
changements climatiques.

La Coalition canadienne 
de la santé a mis l’accent 
sur le rôle d’égalisateur social 
du système de santé public, 
proposant quatre priorités au 
gouvernement fédéral : maintien 
du caractère public du système 
de santé, financement adéquat 
des soins de santé, assurance 
médicaments universelle 
et adoption d’une stratégie 
nationale de soins aux aînés.

La Coalition pour 
la surveillance 
internationale des 
libertés civiles a présenté ses 
10 demandes prioritaires 
pour protéger la société civile et 
réparer les torts causés par les 
excès des lois antiterroristes. Les 
demandes touchent notamment 
la surveillance, les certificats 
de sécurité, les déportations, la 
torture, la liste d’interdiction de 
vol, l’entente sur les tiers pays 
sûrs et la xénophobie.

Le Réseau pour une 
alimentation durable a 
lancé à nouveau Je mange 
donc je vote, facilitant des 
échanges sur l’alimentation entre 
les candidat-e-s et l’électorat. 
La campagne a renforcé 
les efforts pour favoriser la 
transition du Canada vers un 
système alimentaire plus juste 
et plus durable, et instaurer 
enfin un programme universel 
d’alimentation dans les écoles.



  militance  
pour la justice sociale

Le chemin vers la justice sociale 

est semé d’embûches. Revers, 

épuisement et budgets de 

misère font partie de la vie 

militante. Peter Gillespie a 

travaillé à Inter Pares pendant 

25 ans, avec passion, courage, 

talent et un profond engagement 

envers la justice sociale. 

Crédit : Inter Pares
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Après son décès en 2015, nous avons 
créé en sa mémoire le Prix Peter 
Gillespie pour la justice sociale. 
Depuis 2017, chaque année en avril, 
ce prix est remis à des organisations 
remarquables au Canada afin de leur 
rendre hommage.

En 2019, Inter Pares a remis le prix à 
deux organisations exceptionnelles : 
le Conseil national autochtone des 
sages-femmes (NACM), qui travaille 
au retour durable de l’accouchement 

dans les collectivités autochtones, 
et la Clinique 554, le seul accès non 
hospitalier à des services d’avortement 
et la seule clinique LGBTIQ2 au 
Nouveau-Brunswick. 

Par cet hommage au NACM, nous 
honorons son travail essentiel pour 
la santé reproductive des femmes 
inuites, métisses et des Premières 
nations. Le NACM aide à réaliser les 
appels à l’action de la Commission 
de vérité et réconciliation en vue de 
reconnaître la valeur des pratiques de 
guérison autochtones et d’accroître le 
nombre de professionnels autochtones 
en santé.

Par cette reconnaissance de la Clinique 
554, nous honorons les services qu’elle 
offre aux groupes les plus marginalisés 
du Nouveau-Brunswick. Personnes 

migrantes, sans-papiers, vivant 
avec une maladie mentale, fuyant la 
violence conjugale, aux prises avec 
une dépendance, travaillant dans 
l’industrie du sexe – la Clinique 554 
les soutient toutes. 

C’est un honneur pour nous de 
souligner le travail acharné de ces 
organisations pour la justice sociale 
avec le Prix Peter Gillespie. Nous 
continuerons à le faire dans les années 
à venir. 

« Nous sommes honorées que l’on 

reconnaisse notre travail en vue de ramener 

les accouchements dans nos collectivités. » 

Claire Dion Fletcher 

Coprésidente, Conseil national  

autochtone des sages-femmes

« Voir nos luttes reconnues et 

honorées par un prix pour la justice 

sociale de ce calibre, ça nous donne 

des ailes. »

Docteur Adrian Edgar 

Clinique 554 



« Nous aimons bien recevoir des 

articles ou reportages des activités et 

luttes menées par Inter Pares et ses 

homologues. Nous sommes très contents 

du travail réalisé par Inter Pares et fiers 

d’y être associés. »

Hubert Lavallée

célébrer
notre base partisane

28 visites chez des 
donatrices et des 

donateurs d’Inter Pares 
d’un bout à l’autre du Canada ont resserré 
les liens entre les membres de notre 
communauté pour la justice sociale.

Faire un don, c’est plus qu’une 
transaction financière : c’est faire 
un geste de solidarité, s’engager 
envers la justice sociale, exprimer 
des valeurs communes et 
concrétiser un parcours politique. 
En 2019, 4476 personnes ont donné 
en tout 2 664 011 $ à Inter Pares!

« Ça me réconforte beaucoup de 

voir que partout dans le monde, il 

y a des personnes engagées dans 

le travail pour la justice sociale. »

Susan Wismer

Crédit : Susan Wismer Crédit : Hubert Lavallée 



Cette année, nous avons demandé aux membres de cette communauté 
de nous expliquer le sens de leur engagement envers la justice sociale. 
Leurs réponses sont touchantes et inspirantes : 

« Je soutiens Inter Pares parce que j’ai confiance 

que mon appui financier sera utilisé à bon escient, 

pour ceux qui en ont le plus besoin. »

Bernard Turgeon

82 % font un 
don pour que 
les générations 
futures vivent dans 
un monde meilleur.

68 % font  
un don en 

raison du soutien politique 
et financier accordé 
directement aux homologues 
par Inter Pares.

Leurs trois grandes 
préoccupations :

les changements climatiques
la responsabilité des entreprises
la xénophobie

48 % font  
du bénévolat  
dans leur milieu.

76 % militent, participent à 
des campagnes, signent des 
pétitions et manifestent pour 
la justice sociale. 

Crédit : Inter Pares 



États financiers
État de la situation financière au 31 décembre 2019

2019 2018
ACTIF
COURANT

Encaisse 3 839 992 $ 3 444 559 $ 
Comptes à recevoir 126 444 121 563
Avances de programme 458 481 743 194
Frais payés d’avance 48 150 29 306
Investissements court terme 369 796 622 855

4 842 863 $ 4 961 477 $

INVESTISSEMENTS 4 475 302 3 559 270
IMMOBILISATIONS 533 385 546 008

9 851 550 $ 9 066 755 $ 

PASSIF
COURANT

Comptes à payer 40 891 $ 80 063 $ 
Revenus reportés 3 525 200 3 565 455

3 566 091 $ 3 645 518 $ 

AVANTAGES PAYABLES RELIÉS AUX 
ANNÉES DE SERVICE

159 476 143 200

3 725 567 $ 3 788 718 $ 

ACTIFS NET
Excédent accumulé 331 715 290 739
Actifs nets immobilisés 533 385 546 008
Fonds de legs 1 015 006 992 495
Fonds de Margaret Fleming McKay 4 245 877 3 448 795

6 125 983 $ 5 278 037 $ 

9 851 550 $ 9 066 755 $ 

État des revenus et dépenses pour l’exercice terminé le 31 décembre 2019
2019 2018

Opérations 
générales

Fonds 
de legs

Fonds de 
Margaret 

Fleming McKay Total Total
REVENUS

Dons 1 816 488 $ $- 709 241 $ 2 525 729 $ 1 849 793 $ 
Affaires mondiales 
Canada

-MNCH 523 544 - - 523 544 593 292
-Buil-Mo 113 806 - - 113 806 -
-PSOP Colombia 23 850 - - 23 850 -
-IDB 3 606 655 - - 3 606 655 3 361 447

Contributions 
générées par 
les projets 77 756 - - 77 756 -
Intérêts et divers (8 543) 22 511 87 841 101 809 153 536

6 153 556 $ 22 511 $ 797 082 $ 6 973 149 $ 5 958 068 $ 

DÉPENSES
Programmation

-Projets 4 256 027 - - 4 256 027 4 439 777
-Fonctionnement 1 152 761 - - 1 152 761 1 141 046

5 408 788 - - 5 408 788 5 580 823

-Administration 244 566 - - 244 566 250 357
-Dépenses de 
collecte de fonds

471 849 - - 471 849 440 675

6 125 203 - - 6 125 203 6 271 855

REVENU (DÉPENSE) 
NET POUR 
L’EXERCICE

28 353 $ 22 511 $ 797 082 $ 847 946 $ (313 787) $



La justice sociale : un 
engagement profond

Nous rendons hommage à un 
groupe de la côte Ouest qui a 
fait un don majeur à Inter Pares 
en 2019. Désireux de préserver 
l’anonymat, ce groupe a toujours 
cru au rôle central des femmes 
dans la création du changement 
social. Ce don nous aidera à 
mondialiser l’égalité dans les 
années à venir.

4 267 855 $  
en subventions 

gouvernementales du Canada ont 
aidé des homologues d’Inter Pares à élargir leur 
travail à long terme pour la justice sociale dans 
leur collectivité.

Dépenses d’Inter Pares en 2019

69 % �Projets de programme : 
Transferts de fonds aux 
homologues qui œuvrent en 
Afrique, en Asie, en Amérique 
latine et au Canada

19 % �Fonctionnement de la 
programmation : 
Gestion et suivi des programmes, 
salaires des gestionnaires 
de programmes

8 % �Collecte de fonds : 
Production de reçus, systèmes de 
dons en ligne, coûts d’impression, 
frais bancaires, relations avec les 
donatrices et donateurs, salaires liés 
à la collecte de fonds

4 % �Administration : 
Frais de bureau, gouvernance, 
gestion financière, salaires du 
personnel administratif

69 %

4 %
8 %

19 % Dépenses totales 
6 125 203 $



Rendre hommage aux 
défenseur-e-s des droits  
de la personne
2019 a été une autre année meurtrière pour la 
défense des droits de la personne partout dans le 
monde. Les personnes qui protègent l’environnement 
ou plaident pour les droits des Autochtones et des 
personnes LGBTI ou les droits sexuels et reproductifs 
sont particulièrement à risque. Certains rapports font 
état de centaines de décès d’activistes dans l’année; 
d’autres notent plusieurs décès chaque jour. Et c’est 
sans compter toutes les personnes muselées ou 
limitées dans leur action.

Notre communauté a été durement touchée par cette 
violence. Nous pleurons la perte de collègues et de 
leaders des mouvements pour la justice sociale. La 
tristesse et la colère nous habitent devant les risques 
que doivent affronter les personnes qui militent 
pour bâtir un monde plus juste et plus égalitaire. 
Mais nous gardons courage : avec d’autres, nos 
homologues dénoncent cette violence et poursuivent 
leur travail essentiel. Nous poursuivons notre travail 
en solidarité. 

Crédit : Inter Pares



Inter Pares mise sur plus de quarante années d’expérience et un réseau 
mondial d’activistes pour combattre les inégalités, au Canada et ailleurs. 
Reconnue pour son approche progressiste et novatrice en matière de 
coopération internationale, Inter Pares appuie la lutte pour la création de 
sociétés justes en se servant du levier de la solidarité. En collaborant avec 
plus de 75 homologues, nous identifions ensemble les causes profondes des 
injustices pour produire un changement social durable.

Conseil d’administration en 2019
Amanda Dale
Annette Desmarais
Mireille Landry
James Loney
Michael Manolson

Esperanza Moreno
Shree Mulay
Sharon Nyangweso
Jeannie Samuel
Holly Solomon

Sari Tudiver
Bill Van Iterson
Barbara Wood

Notre équipe en 2019
Ashley Armstrong
Bharat Bishwakarma 
David Bruer
Eric Chaurette
Mariétou Diallo
Kathryn Dingle
Bill Fairbairn

Rasha Hilal Al-Baiyatti
Lorraine Hudson
Charlotte Kiddell
Lise-Anne Léveillé
Jack Hui Litster
Nelly Marcoux
Samantha McGavin

Rita Morbia
Marie José Morrissette
Laura O’Neill
Nikki Richard
Jean Symes
Rebecca Wolsak

326 femmes et 
158 hommes ont 

participé à une formation sur la prévention 
de la violence faite aux femmes offerte par 
le Réseau des organisations de femmes de 
l’Ixcán (ROMI) au Guatémala.

50 projets de 
développement durable ont été 

mis sur pied par des communautés birmanes 
touchées par le conflit.
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